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Rapport moral 

 
Chers amis, 

Tout d’abord, je remercie les bénévoles et les salariés qui ont préparé cette assemblée 

générale, tant dans ses aspects pratiques que dans la production des textes des rapports, qui 

ont pris bien du temps à leurs collectifs d’auteurs. 

Je remercie également les participants présents, qui ont surmonté les difficultés du temps 

présent pour venir à ce moment de rencontre.  

Nous avons longtemps prêché dans le désert, mais aujourd’hui, sur la place publique où 

vont se jouer les élections locales, tout le monde affiche ses projets écologiques, et c’est à 

qui s’affichera le plus vert… L’avenir dira si les actions suivront, mais dans ce contexte la 

SEPANT, comme les autres associations de la Fédération France Nature Environnement, 

tient un discours spécifique : il y a une crise climatique, qui appelle des actions déterminées 
pour réduire les émissions de gaz à effet de serre par des mesures appropriées ; mais il y a 

aussi une autre crise, non moins grave, qui est celle du déclin de la biodiversité, voire dans 

certains cas de sa chute, et qui n’est que très partiellement liée au contexte climatique. Elle 

est corrélée certes pour parie aux changements affectant le climat, mais aussi à la 
destruction massive des habitats, à la destruction des écosystèmes, à la pollution des sols de 

l’air et de l’eau. Et cette crise là à des effets encore plus immédiats que la crise climatique, 

avec une faible probabilité de réversibilité. 

 

Un Office Français de la Biodiversité a été récemment créé, avec une présence inquiétante 
en son sein des chasseurs, comme dans l’Agence Régionale de la Biodiversité. Souhaitons 

en tout cas que l’argent public mis dans ces organismes aille vraiment à la nature, à la 

protection et la restauration des espaces naturels, plus qu’à des bureaucraties. Et que l’on 

mette vraiment de l’argent pour défendre la biodiversité : pour nombre de nos interlocuteurs 

qui à côté de cela dépensent sans compter pour leur communication, la biodiversité c’est 
toujours trop cher, nous pourrions nous en occuper gratuitement, il y a tant à dépenser 

ailleurs ! Là aussi, on espère un réel changement chez les décideurs, de l’État comme des 

collectivités. 

 

La SEPANT s’est efforcé durant cette année de faire face à ses missions, grâce à l’action de 
ses bénévoles et de ses salariés, et comme le montre le rapport d’activité beaucoup de 

projets ont abouti. Nous avions constaté que la SEPANT avait un déficit de notoriété. Un 

effort particulier a donc été fait d’une part pour intervenir dans les médias locaux et 

régionaux, et effectivement les interventions ont été bien plus fréquentes ; d’autre part pour 

rencontrer les principaux acteurs politiques et administratifs de la Touraine, des directeurs 
des services de l’État (DDT, DREAL, notamment) aux responsables de l’exécutif de la Ville 

de Tours ou de la Métropole. Des publications de qualité (comme les dernières livraisons du 

Bulletin Touraine Nature) et le nouveau site internet de la SEPANT participent à cette plus 

grande connaissance de la SEPANT et de ses préoccupations. 

 
Pris par la vie quotidienne de l’association, nous sommes sans doute des besogneux, que 

d’aucun regardent avec condescendance. Pourtant nous faisons progresser les connaissances 

sur la nature, nous aidons les collectivités à être plus résistantes face au changement 

climatique, les entreprises à mieux prendre en compte leurs responsabilités sociétales, les 



citoyens à limiter leur production de déchets et à mieux recycler, l’opinion publique à 
refuser de plus en plus massivement l’usage des pesticides, après treize ans de campagne 

constante. 

 

Dans le journal de nos bonnes nouvelles, nous avons eu cette semaine l’annonce de notre 

succès dans le recours concernant les zones de non-traitement par produits 
phytopharmaceutiques à proximité des cours d’eau : l’arrêté préfectoral restreignant les 

surfaces protégées va être annulé et réécrit ; et la SEPANT est lauréate du prix créé par la 

Fondation ORCOM pour son projet « éco-école ». 

 

Mes Chers Amis, je vous invite à continuer à oeuvrer pour la SEPANT, parce que protéger 
la nature et l’environnement, assurer la bonne gestion de la ressource en eau, permettre de 

s’adapter au changement climatique, ce sont les causes justes de notre temps. 

 

Je vous remercie de votre attention. 

 


